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L I A I S O N     INFO – CMI    n° 35       2e trimestre 2023 

 

Mot du président 
 
Chers amis, 
 
Nous sommes heureux de reprendre contact avec vous tous, comme chaque année en cette période, 
et souhaitons que vous puissiez profiter d’un bel été. 
 
Comme les dernières lettres vous l’annonçaient, la commémoration du 9 mars dernier a pris une 
ampleur toute particulière grâce à la présence du 2e bataillon de l’Ecole Supérieure Militaire de 
Saint-Cyr-Coëtquidan qui était présent à la fois à la messe solennelle à la chapelle Saint-Louis de 
l’Ecole Militaire et au ravivage de la Flamme sous l’Arc de Triomphe. Un grand merci au 2e Bat  et 
« chic à Cyr »  ! En particulier au scribe, l’élève-officier Couëtoux, cheville ouvrière des cérémonies. 
Répondant à notre appel, vous avez été plus nombreux à nous rejoindre et certains d’entre vous, à 
l’issue de la messe, se sont volontiers prêtés aux questions des élèves-officiers sur leur expérience 
en Indochine et sur celle du 9 mars 1945 en particulier. Des personnalités militaires présentes, nous 
mentionnerons le colonel Xavier Gonda représentant le Directeur de la Gendarmerie nationale, le 
général Rodriguez, le général Philippe Bonnet, président des Anciens des Troupes de Marine, le 
colonel Paul Gèze, adjoint du COMEMSOM. Un reportage photographique dans cette lettre vous 
permettra de revivre les moments forts de cette journée ainsi qu’un court métrage sur notre site 
internet (www.cmi3945.fr) réalisé gracieusement par notre adhérent cinéaste Leopold Isafare-
Itouguine. 
 
Une autre commémoration, qui compte également pour nous tous, est celle du 8 juin dédiée à tous 
nos morts pour la France en Indochine (décret du 26 mai 2005). Mme Mirallès, secrétaire d’Etat des 
Anciens Combattants y a prononcé un discours retranscrit dans cette lettre où elle fait une mention 
explicite des combats du 9 mars 1945, ce dont nous lui sommes très reconnaissants. 
 
Vous trouverez dans la lettre une convocation à l’Assemblée Générale annuelle de l’association 
qui aura lieu, comme chaque année, à l’Hôtel des Invalides. Elle sera précédée par le conseil 
d’Administration qui renouvellera le bureau sortant. L’avenir de notre association dépend de 
chacun de nous, n’hésitez pas à vous engager ou à en parler à l’un de vos proches intéressé. Le 
programme des années 2024 et 2025 s’annonce chargé : les 70 ans de la fin de la guerre de 
l’Indochine française et les 80 ans du 9 mars 1945. Nous avons besoin de vous tous ! Un projet de 
partenariat avec l’association caritative Vietnam Espérance, présenté dans cette lettre, vous sera aussi 
proposé lors de cette assemblée.  
Enfin, la commémoration du 2 septembre 1945 à 18h à l'Arc de Triomphe clôturera notre journée 
du 2 septembre prochain. 
 
Gérard d’Hers remercie tous ceux qui ont déjà envoyé leur cotisation annuelle et se permet de 
relancer les retardataires. Nous comptons sur eux et les en remercions ! 
 
Très amicalement et très bon été !              
Loïc de Laborie, Tél/ 06 72 24 07 10 
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Les dates à retenir pour la rentrée ! 
 

Samedi 2 septembre 2023 : 
 
15h : Conseil d’Administration avec renouvellement du bureau sortant dans la salle du Bleuet de 
France, à l'Hôtel National des Invalides. 
16h : Assemblée Générale de l’association au même endroit (la convocation est jointe à cette lettre). 
18h :  ravivage de la flamme à l’Arc de Triomphe, en présence des autorités invitées dans le cadre de 
la commémoration du 78-ème anniversaire de la reddition du Japon le 2 septembre 1945. 
 

Cotisation annuelle  

Le mot du trésorier, Gérard d’HERS : 
Merci de penser à régler votre cotisation, que nous maintenons à 20 €. Nous comptons sur vous pour 
nous aider dans tous nos projets en arrondissant généreusement le montant de votre chèque. Je vous 
adresse un grand merci et vous assure de tout mon dévouement ! 
Monsieur Gérard d'Hers 
Résidence senior le pré Formet 
3 route des Blanches 
74600 Seynod 
 

°°°°°°°°°°°°°°°°° 
Reportage photographique du 78e anniversaire du  

« Coup de Force » japonais en Indochine 
Le 9 mars 2023 

1/ Messe solennelle à la chapelle Saint-Louis de l’Ecole Militaire à 15h : Elle était célébrée par 
monsieur le Recteur Jean-Marc Fournier et animée par le chœur de la promotion Le Cocq. Le 
général d’armée Christian Rodriguez, Directeur général de la Gendarmerie nationale s’était fait re-
présenter par le colonel Marcel Michon, officier d'état-major auprès du Commandant de la Région de 
Gendarmerie d 'Ile-de-France.  
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Allocution du président de Citadelles et Maquis d’Indochine 
(Prononcée lors de la messe solennelle en la chapelle de l’Ecole Militaire le 9 mars 2022) 

 
 
Comme chaque année depuis 45 ans, l’association « Citadelles et Maquis d’Indochine 1939-1945 » 
commémore le Coup de Force japonais du 9 mars 1945 et vous invite à prier lors de cette messe de 
Requiem pour tous les soldats et civils morts pour la France en Indochine et particulièrement entre le 
9 mars et le 2 septembre 1945, date de la reddition du japon et de la fin ultime de la 2nde guerre 
Mondiale. 
 
Environ 2 500 Français et 7 000 Indochinois ont versé leur sang pour notre pays, ce jour où les 
japonais attaquèrent par surprise les citadelles et points de défense sur l’ensemble de la colonie.  
 
 
Certains ont pu décrocher à temps et rejoindre la brousse pour former des maquis. Beaucoup ont été 
fait prisonniers, soit torturés, soit soumis à des travaux forcés dégradants dans des camps 
comparables à ceux de la barbarie nazie. Par son ampleur, ses effectifs, sa férocité, les combats qui 
suivirent le 9 mars 1945 sont, à eux seuls, l’équivalent d’une bataille qui peut figurer parmi les plus 
importantes de la guerre du pacifique.   
 
 
Trois noms sont inscrits dans la mémoire nationale comme compagnons de la libération à titre 
posthume : le capitaine Jean d’Hers, grand résistant de la première heure, qui à la tête du service 
action du Transbassac, harcela les Japonais pendant 10 jours avant d’être le dernier à succomber. 
Deux mois plus tard René Nicolau, chef d’un réseau de résistance, meurt des suites de tortures. Nous 
portons aujourd’hui une attention toute particulière au 3eme compagnon, le lieutenant-colonel 
Charles Le Cocq, choisi comme parrain par le 2e bataillon de l’Académie Militaire de St Cyr 
Coëtquidan. La promotion Colonel Le Cocq est représentée à cette messe par une très importante 
délégation dont le chœur, qui assure l’animation musicale.  
 
 
Le colonel Charles Le Cocq est une figure de légende pour les Troupes Coloniales depuis la 
poursuite qu’il effectua pour rejoindre et vaincre l’Emir de l’Adrar en 1932. Un de ses hommes en 
Indochine écrira plus tard : « c’est un vrai chef comme on en rencontre peu dans une carrière et 
qu’on suivra au bout du monde », et il ajoutera que « personne n’est insensible au rayonnement de ce 
Breton de 45 ans, ardent, volontaire et humain ». 
 
 
Affecté au 1er territoire, au Tonkin, sur la frontière Chinoise, il crée une section franche pour 
redonner foi à ses hommes qui ne demandent qu’à sortir des murs de la garnison. Les sorties en 
brousse montagneuse sont multipliées, le tir est valorisé, il organise des concours de combat, 
d’endurance, de rapidité. Il sera tué 2 jours après le coup de Force à la tête d’une colonne de secours 
partie de Moncay pour venir en aide à la garnison de Ha Coi. Celle-ci résistera plusieurs jours aux 
vagues d’assauts japonaises avant de succomber. 
 
 
Que cette belle figure de chef soit pour nous tous un exemple ! 
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Première (en haut) et 
dernière page du livret de 
messe réalisé par la 
Catherine-Camille Ghislain. 

 
 
 
 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 

Nos porte-drapeaux : Bernard Descamps et Gabriel Court 
association 

 

La chorale du 2eme bataillon  

Le psaume  

L’Evangile  
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2/ Echanges entre les anciens et les saint-cyriens à l’issue de la messe 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
3/  Ravivage de la flamme à l’Arc de Triomphe à 18h   
 

 
 

Le colonel Jean de Heaulme qui a 
combattu contre les Japonais le 9 
mars 1945. 

Le colonel Jean-Yves Guinard, 
ancien sergent au 8e BPC du 
capitaine Tourret qui a combattu à 
Dien Bien Phu. 

Le général Dary présidait la cérémonie. 
A sa gauche le Père-système de la promotion 
Colonel Le Cocq, l’élève officier Thomas Bre-
non. Catherine-Camille Ghislain à gauche de 
la photo, responsable de l’organisation de la 
cérémonie pour l’association. 

Gabriel Court portant le drapeau 
du Comité de Mémoire 
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Photo prise à l’issue de la cérémonie réunissant le 2e bataillon de l’ESM St Cyr et à droite les pré-

sidents de Citadelles et Maquis d’Indochine et du Comité de Mémoire Indochine. 

 
°°°°°°°°°°°°°°°°° 

 

Message de Mme Patricia Mirallès, secrétaire d'Etat chargée des  
anciens combattants et de la mémoire, à l'occasion de la Journée 
 nationale d'hommage aux morts pour la France en Indochine,  

le 8 juin 2023. 
 
De 1940 à 1954, deux conflits successifs ont engagé la France en Indochine. Celui provoqué par 
l’agression du Japon, pays allié de l’Allemagne nazie, puis la guerre d’Indochine qui a marqué la fin 
d’un siècle de présence française en Extrême-Orient. Durant les quatorze années de ces deux con-
flits, près de 100 000 militaires de l’Union française sont tombés en Indochine. 
 
Le courage des soldats morts pour la France en Indochine doit susciter notre admiration et notre gra-
titude. En ce 8 juin, nous leur rendons hommage. La permanence de la reconnaissance de la Nation 
doit être notre boussole. 
 
Il y eut d’abord les militaires français stationnés en Indochine qui s’opposèrent, à un contre 
cinq, à l’agression japonaise pendant la Seconde guerre mondiale. Plus de 2 500 d’entre eux 
périrent lors du dernier coup de force, d’une rare violence, lancé par Tokyo le 9 mars 1945. 
 
La guerre contre les puissances de l’Axe à peine achevée, d’autres soldats français embarquaient vers 
Hanoï, pour un autre combat qui annonçait une nouvelle ère de notre Histoire, entre guerre froide et 
décolonisation. Parmi eux, des tirailleurs africains et d’Afrique du Nord, renforcés par des supplétifs 
vietnamiens, cambodgiens et laotiens. Tous se battaient sous les couleurs de la France. 
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Le jeune caporal-chef Pierre Schoendorffer, parachuté à l’âge de 26 ans dans la cuvette de Diên Biên 
Phu, a mieux que quiconque raconté dans ses livres et dans ses films qui étaient ces soldats qui com-
battaient pour la France : " Je vous parle des hommes... Je pourrais vous donner la liste. De toutes les 
origines, de tous les rangs de l'armée. Il y en a je ne sais même pas leur nom. Je ne les ai vus qu'une 
fois. Je sens encore... leurs doigts sur mon cœur. Un seul type bien, vraiment bien, et ça change tout. 
Un seul ! Là-haut il y en avait plein ! ". 
 
Tous furent frères d’arme. Ils méritent que nous nous souvenions de leur bravoure, de leur sens du 
devoir et de leur sacrifice. Tous ceux qui tombèrent au combat dans la jungle, la boue des rizières et 
la chaleur humide des collines, en affrontant un ennemi souvent invisible. Tous ceux aussi qui, inter-
nés par le Viet Minh dans des conditions effroyables, succombèrent à la faim, à la maladie et à 
l’épuisement. 40 000 soldats de l’armée française furent faits prisonniers. 10 000 à peine survécurent 
à l’enfer des camps. 
 
La déflagration de mai 1940, la douleur de l’Occupation et des crimes qui ont été commis dans notre 
pays puis l’euphorie de la Libération ont jeté comme un voile d’oubli sur la première guerre en Indo-
chine et sur l’engagement de ces hommes. 
 
Menée loin de la métropole par des militaires engagés, sans recours aux appelés, la seconde guerre 
d’Indochine se déroula dans l’indifférence, l’incompréhension ou l’hostilité d’une partie de l’opinion 
publique. 
 
Pourtant, elles ne peuvent être des guerres oubliées. Ceux qui sont tombés pour la France en Indo-
chine ont le droit que la Nation se souvienne d’eux, sans que le temps ni la distance qui nous sépa-
rent de leur sacrifice n’entament l’hommage que nous leur rendons. 
 
 
Vive la République ! 
Vive la France ! 

 
°°°°°°°°°°°°°°°°° 

 

 
Nous avons eu l’occasion, lors du 9 mars dernier, de rencontrer à l’Arc de Triomphe monsieur Pierre 
Darrieus, président de de l’association Vietnam Espérance et aussi membre des bénévoles de la 
Flamme. Il a saisi l’opportunité de notre passion commune pour nous exposer son objet et ses réali-
sations lors de cet échange qui s’est prolongé ensuite par téléphone et par mails. Citadelles et Maquis 
d’Indochine aimerait vous soumettre l’idée d’un partenariat avec Vietnam Espérance dans le but de 
faire la promotion de leurs projets et ainsi les aider à récolter des fonds. Cette initiative vous sera 
soumise lors de la prochaine assemblée par le conseil d’administration. 
 
But de l’association : 

- Aide pastorale en priorité aux communautés chrétiennes et surtout aux minorités monta-
gnardes les plus défavorisées : Formation et Education (construction d’écoles maternelles, 
foyers, internats …)  

- Construction, aménagement d’églises, de chapelles, d’orphelinats…)  
- Projets humanitaires (purificateurs d’eaux, amélioration de l’habitat…)  
- Projets alimentaires (selon les besoins, par exemple pendant la crise de la Covid19, achat de 

riz, huile ...) 
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Les projets récents et en cours : 
 

 
 
 
 
 

  
 

Comité d’honneur de Vietnam Espérance :  

Hélie Denoix de Saint Marc (+) Jean de Heaulme, membre fondateur et son épouse Geneviève de 
Galard, Marie-Josée Magnillat-Rapp, Alain Mérieu. 

 

Timbres commémoratifs de la période 1939-1945 : 

Il nous reste encore des timbres commémoratifs que nous vous proposons par séries de 10 au prix de 
17€. Si vous êtes intéressé, veuillez adresser votre commande à l’adresse de l’association : CMI 1939-
1945 - 5, rue Charles Vaillant 78400 Chatou. Le chèque est à envoyer avec la commande à l’ordre de 
« Citadelles et Maquis d’Indochine 1939-1945 ». 

! Attention à bien libeller le chèque svp ! 

 

Pour compléter votre bibliothèque indochinoise : 

Nous vous recommandons vivement l’ouvrage du général Jean Charbonneau qui vient d’être 
réédité par le 2e bataillon de l’ESM : Charles Le Cocq, officier de France aux éditions Pierre de 
Taillac. L’occasion de mieux connaitre l’un de nos trois compagnons de la libération morts à la suite 
du 9 mars 1945, et dont nous avons pu commémorer le souvenir cette année grâce à le promotion Le 
Cocq. Une autre façon de les remercier !  

 

Maison des sœurs amantes de la croix 
à Muong Thanh près de Dien Bien 
Phu (2022) 
 

Maison polyvalente à Phutam-Pot 
(2022) 

Église à Dien Bien Phu (en cours de 
construction, seul projet cultuel accepté 
par les autorités pour le diocèse de Hung 
Hoa).  
 


